
FRANCE 2

J (le Seigneur) 2019 03 24
Moi J’ai choisi Ma France et Mon roi et nul ne pourra empêcher sa venue. Il foule-
ra aux pieds toutes les vipères et il anéantira toutes les vaines gloires ; c’est lui 
qui viendra sauver Mon peuple et Je le baptiserai avec Mon Saint Chrême. 

Ô France, il faut te relever, mais auparavant tu mordras la poussière et tu souffri-
ras de tes iniquités. Tu cries la faim, J’attends ta faim. Tu M’as délaissé, abandon-
né, tu paieras le prix de ton abandon. Non pas que Je veuille te faire souffrir, car 
Moi Je porte la paix mais, si tu ne tournes pas ton regard et ton cœur vers Moi et 
si celui-ci porte en toi le feu, la colère et la géhenne, Je ne puis te délivrer car la 
guerre appelle la guerre, la haine appelle la colère et la colère appelle la révolte et 
toutes les révoltes appellent le Satan.

Ma France dégénérée mourra à elle-même si elle ne se convertit pas. Un peuple de 
Caïn ne porte que la guerre, c’est pourquoi J’appelle Mon Abel à venir redresser 
ma fille aînée perdue dans les méandres du Mal, enchaînée dans les griffes du 
Démon. Éveille-toi, petit roi, sors de ta tanière, écoute le Vent de Mon Esprit pé-
nétrer ta demeure et te dire que le moment est venu de te dresser et de te faire 
connaître ! Pose le Livre devant toi et, après t’être abaissé et abaissé encore de-
vant Ma Face, viens Me servir en sauvant Ma France. Je te commande de la re-
mettre dans le chemin de l’Amour et de la délivrer de tous les nids de guêpes et de 
vipères, d’en chasser les prédateurs par la puissance de Mon Saint Nom qui sera 
sur tes lèvres et dans ton cœur ! Mets le genou à terre, lève-toi avant que le glas 
ne sonne ; ainsi, tu avertiras toutes les trompettes de ton départ et tu porteras le 
drapeau de Mon Cœur Sacré en ton cœur tout donné. La colombe de la paix au-
dessus de ta tête signera ta venue et alors toutes les cloches du Ciel retentiront 
en un Alléluia de victoire.
Ô, quand France reviendra à Mon Cœur Sacré elle sera délivrée ! Signe-toi. Re-
garde Ma Croix, elle est délivrance pour tous les peuples, elle est l’anéantissement 
du Mal, elle est Victoire ! Apprends à t’abaisser et tu seras élevée. Dresse haut le 
drapeau et les clochers de tes églises revivront et tu verras Ma Sainte Face emplir 
les murs de tes cités et alors, seulement alors, tu seras sauvée, ô toi Ma France 
aimée, Ma France perdue et retrouvée. Car dans ta famine, tu M’auras enfin im-
ploré et Moi qui suis tout amour Je viendrai te visiter et te délivrer. Signe-toi du 
signe de l’alliance et reste unie au Cœur de ton Maître.

J 19 04 16
N’ai-Je pas dis que l’incendie couvait  sous la cendre ? Votre manque de foi… 
Maintenant, c’est la cendre qui vous recouvre. France se réveillera-t-elle ? France 
se réveillera, le cœur en berne. Mais il faut taire les mots, les bavardages et mettre 
le cœur en prière. Il faut chasser l’ennemi hors les murs et réintégrer vos cités 
dans le silence, la prière et le recueillement. Trop de bruit, trop de vacarme enva-
hissent vos cœurs et, du haut de Ma Demeure, Je vous invite au silence, Je vous 
mène au recueillement et vous invite au repentir. Le bâtiment est touché, mais 
c’est le Cœur de Mon Église qui est ébranlé, le cœur des hommes qui souffrent 
l’apostasie. Revenez, enfants de France, revenez vers le Cœur de votre Dieu ! Ge-
nou à terre, accourez vers Moi, suppliez-Moi, ouvrez vos cœurs à Ma Présence, 



que Je vous libère de toutes les attaques du Démon et des démons. Non, ce n’est 
pas  un  accident.  C’est  la  volonté  du  Satan  de  détruire  Mes  œuvres,  de  s’en 
prendre directement à Mon Église et de mettre Mes petits dans la souffrance. 
Maintenant il est temps, Mes enfants, de réveiller vos cœurs, d’entrer en vos de-
meures et, dans le silence et l’abandon, de venir Me trouver, Moi et Me prier et 
Moi Je vous aiderai à trouver le chemin de Mon Cœur qui vous attend pour vous 
sauver, vous libérer et vous délivrer de toutes les chaînes de l’apostasie qui vous 
lient, vous enchaînent et vous étouffent. Entendez-bien ce que Je dis : c’est le 
Cœur de Mon Église qui est touché, celui qui attaque le Cœur ne sera jamais 
maître. Réveillez-vous, éveillez-vous, enfants de France et retrouvez le chemin de 
la prière. En Mon Cœur Sacré venez épancher vos cœurs et retrouver l’intimité 
avec Moi.

J 19 09 29
France, ô France, choisis la vie, cesse tes lois de mort ou Je viendrai comme un 
voleur1 prendre possession de Mes parvis et Je brûlerai en toi tout ce qui est vice. 
Ne prends pas le chemin de l’iniquité, quitte le voile de mort que lentement tu 
vêts. Réveille-toi, France soumise, indifférente aux lois de ton Dieu et Maître, tu 
entres en demeure de Diable et tu fustiges la vie ! Alors, puisque tu choisis d’en-
dosser la mort, tu mourras dans la fange et tu seras anéantie sous le voile et la 
puanteur du péché. Réveille-toi, éveille-toi ! Le rôdeur a ensemencé tes cités2 et te 
mène à la perdition. Qui criera gare ? Y aura-t-il un des Miens3 pour réveiller les 
consciences ? Mon Église se lèvera-t-elle pour crier halte ? Villes ou campagnes, 
l’Immonde  poursuit  son  chemin,  le  poison  de  l’endormissement  envahit  les 
consciences. Ô France soumise qui pactises avec la fange, France rebelle aux lois 
de Mon Église, quand porteras-tu le drapeau de l’Amour pour lequel Je t’ai adou-
bée ? Quelle volonté surgira de tes entrailles ? Étendras-tu la manne de mort sur 
toutes Mes cités ? Dicteras-tu, une à une, toutes les lois de l’Insoumis ? T’enlise-
ras-tu toute entière dans la boue la plus infecte et la plus abjecte ? Dis-Moi, qui te 
relèvera ? Tu cours à ta perte et tu t’enliseras. À trop vouloir réformer, tu te per-
dras. C’est la peur qui gagne tes entrailles, tu mènes le combat du perdant. Moi 
Je suis là qui attends Mes enfants, Mes doux enfants qui pleurent dans le secret 
et qui, perdus dans cette fange inouïe, implorent dans le secret. De toi, J’attends 
le repentir ; de Mes enfants, J’attends un regard. Je suis le Mendiant qui implore 
et qui ne reçoit qu’indifférence et mépris. Ne sais-tu donc pas que J’ai tout pou-
voir ? Je puis tout sur toi, mais Je puis aussi te laisser t’enliser pour te montrer 
ton erreur et te faire revenir. Tu pleureras sur tes ruines et amèrement te repenti-
ras de tes erreurs et Je te laisserai marcher dans la fange et dans la boue jusqu’à 
ce que la brûlure du dégoût vermine tes entrailles et te fasse crier vers Moi. Alors, 
seulement alors, J’entendrai ton cri de désespoir et Ma main tendue viendra te 
délivrer de l’enfer dans lequel tu t’es embourbée volontairement, fièrement, sciem-
ment. Me narguer ? Tu n’en auras plus la force. Tu seras descendue tellement bas 
que tu n’auras plus la force de te relever et c’est parce qu’à peine tu pourras pro-
noncer Mon Nom que, de Ma main, Je viendrai te nourrir à nouveau et te sortir 
de ta torpeur.
Le petit reste même de Mes enfants sera bien pauvre et bien anéanti par les pou-
voirs et les attaques de la Bête. Je relèverai chacun et tous ceux qui M’auront re-

1) Cf. [Ap 16, 15]
2) Les âmes.
3) Ceux de la famille de l’Église, prêtres...



nié reviendront à Moi et tous ceux qui M’auront crucifié encore et encore se re-
pentiront et tous ceux qui M’auront injurié se frapperont la poitrine et des laves 
brûlantes envahiront leurs entrailles afin qu’ils soient purifiés de leurs iniquités 
et que leurs péchés de parjures soient effacés. Petit, si petit sera le nombre de 
ceux qui M’aiment et de ceux qui Me suivent ! Mais qu’importe le nombre puisque 
ce sera par leur foi,  par leur amour que France revivra et  se relèvera de ses 
ruines. Ô, ils souffriront les enfants de Mon Cœur ! Ils traverseront des champs 
de ruines, ils avanceront parmi les scorpions, environnés des serpents et des vau-
tours et ils devront lutter pour vaincre dans ces ténèbres où la jouissance pren-
dra le pas sur l’ascétisme, où tous les désordres seront l’apanage de toutes les ci-
tés, où la folie meurtrière du Satan enchaînera les âmes dans un désordre innom-
mable et un fracas épouvantable. Ils pourriront dans la fange ceux qui auront en-
traîné à la débauche et ils seront marqués du sceau de la Bête et ils souffriront 
les fers des enchaînés. Ce sera le désordre et le chaos, il répandra la peste dans 
les contrées et la lèpre dans les âmes. L’heure vient, et elle est déjà venue4, du 
triomphe du Mal sur les âmes et ce temps ne sera qu’un temps, qu’une mesure à 
trois temps car le feu de l’Enfer détruira l’humanité. Le feu de la jouissance et du 
plaisir la fera entrer dans sa propre perdition. Les méchants comme les bons pé-
riront et le tout petit reste recommencera l’humanité comme aux premiers temps 
de la Création. Et alors le soleil se lèvera pour éclairer la terre et la pluie ruisselle-
ra pour en laver tous les miasmes accumulés et le petit reste apeuré des hommes 
redeviendra doux et obéissant. À ceux-là il sera donné de voir la Lumière de la 
Grande Cité qui s’élèvera du Ciel pour descendre sur la terre ensemencer la patrie 
nouvelle comme aux premiers temps de la Création. Les moutons rebelles pour-
chassés, les brebis paîtront librement dans l’enclos de l’Amour et retrouveront les 
pâturages florissants de leurs ancêtres. Cependant, l’ancien aura disparu et le 
nouveau resplendira. 

J 20 01 10
Réveille-toi, Ma France, redresse-toi, porte le drapeau de Mon Cœur Sacré car Lui 
seul vaincra et nul autre. Quand tu t’abaisseras, Je te relèverai ! La flèche dé-
truite est la direction de Mon Cœur. Lève haut la tête et le cœur et tu vaincras le 
Dragon, tous les dragons. Minable est leur stratège5, ils sont infestés des ordres 
de Mammon, leur pouvoir est signé de la flèche du dragon, d’or et de pierres pré-
cieuses ensemencées de mensonges ; ils vendent et leurs corps et leurs âmes au 
pouvoir éphémère des vestiges d’en-bas, ils brûlent leurs ailes au service des dé-
mons et n’auront plus d’envol.

J 20 01 13
Oui, réveille-toi, France ! As-tu fini de t’enliser, as-tu fini de te corrompre ? Je 
suis las, las de voir tes fleuves se noircir, las de voir ton ciel si sombre, las de voir 
ta corruption. Je te vomirai de Mon Cœur si tu persistes à pactiser. J’éloignerai 
de toi Mes enfants bénis et tu vomiras dans tes immondices. Ta loi est celle du ta-
lion, ta loi est celle du Rebelle ! Tu as délaissé la blancheur de ta robe de mariée 
pour revêtir la noire robe de la Loge parce que ton cœur est noir et que noires 
sont tes pensées et tes actes. Tu surpasses en horreur les plus viles pensées de 
tous les Malins. Je ne veux plus t’entendre, Je ne veux plus poser Mon regard 
vers toi et Je te laisserai te déshabiller dans ta fange jusqu’à ce que tu goûtes la 

4) Cf. [Jn. 16, 32]
5) Chef d’armée.



boue infecte que tu es devenue. Toi qui te gaves d’orgies malsaines, toi la ville de 
tous les maux, toi qui opprimes et qui écrases, toi qui tues et Mes enfants et Mes 
églises, Je vais te vomir. Oui, Je vais te laisser à tes festins jusqu’à ce que tu te 
vomisses toi-même. Alors, la honte qui te montera au visage, les douleurs de l’en-
fantement qui  te  prendront,  la  nausée de tes orgies finiront par l’emporter  et 
lorsque Je crierai «assez, cela suffit !», tu entreras dans la torpeur, tu vagiras et tu 
vomiras et prise de spasmes, tu tomberas à genoux, le cœur dans ta fange et en-
fin, enfin, tu pleureras amèrement. Je ne viendrai pas te consoler. Je te laisserai 
vomir et te lamenter sur tous tes méfaits. Je te regarderai crier de douleur dans 
tes spasmes jusqu’à ce que, épuisée, tu entres en le repentir de tes actes, tu re-
connaisses tes fautes et que tu pleures amèrement en te frappant la poitrine. 
Non, Je ne viendrai pas te consoler tant que ton orgueil ne sera pas écrasé, tant 
que ton cœur n’aura pas vomi toutes ses abominations, tant que tu n’auras pas 
levé ton regard vers le Ciel, tant que tu n’auras pas mis le genou à terre.
Ne Me dis pas cruel, car c’est toi qui uses de cruauté envers Moi, c’est toi qui tues 
Mes petits et les accules à la révolte. Ne défie pas ton Dieu que Je suis, même si 
tu as choisi Mammon. Ne Me défie pas, ne M’insulte pas ! Souviens-toi de Ma Pa-
role : Je suis le Je Suis. De la vermine ne peuvent sortir que la terreur et l’an-
goisse, de la vermine ne peut sortir que le voile noir de la mort éternelle. Méfie-toi 
de tes actes.
Ne laisse pas la flamme prendre de l’ampleur, tu ne pourras éteindre le feu et s’il  
brûle il te détruira. Paris sera enflammé, on ne pourra plus ni en sortir ni y en-
trer. Et la France, Ma France survoltée entrera dans la terreur. Le feu couve, il 
n’est pas éteint, il suffit d’un souffle du vent pour qu’il brûle et incendie. C’est à 
genoux que l’homme resplendira, à genoux qu’il vaincra. N’épuise pas tes forces 
en discours mais viens prendre des forces en Mon Cœur Sacré. Vois, que fais-tu 
de Notre-Dame ? Tu n’as pas pu en détruire le chœur et le cœur qui bat sous la 
cendre élèvera dans le ciel la Flamme de feu de Dieu qui purifie et éveille.  Alors 
toi, homme6, toi qui pries dans le secret, exulte et crie de joie car le Seigneur est 
près de toi.

J 20 01 14
Je viens te délivrer, ô Ma France, mais Je pleure et pleure encore sur toi qui n’as 
pas entendu Mes appels. Tu t’es fermée à Mon Écriture, fermée à Mes Lois, tu ne 
distingues plus ta main gauche de ta main droite. Tu ignores le bien, tu n’écoutes 
pas Celui qui juge avec justice parce que tu ne veux pas L’entendre. Tu as choisi 
Mammon, toi qui étais ma fille aînée. Alors, puisque tu t’es prostituée et prosti-
tuée encore, alors tu vas souffrir, souffrir pour te relever ! Tu n’es pas encore en-
trée dans les ténèbres noires qui t’attendent, le pire est à venir. Qui sait quand tu 
te relèveras ? Mais non, il faut que tu tombes et tombes encore !
De toi-même, tu ne peux rien. Je te l’ai dit : Paris n’est pas moins que Ninive la 
prostituée ! Tu t’es prostituée et tu vas payer. Et ce n’est pas Moi qui te ferai souf-
frir mais celui pour lequel tu œuvres.

J 20 07 14
Serrez les rangs afin de n’être pas contaminés par les soubresauts et les attaques 
de la Bête en furie. Bien cachée, elle va se dévoiler de plus en plus et vous la ver-
rez à l’œuvre en pleine lumière brandir la face cachée de la haine, de la révolte. 
Ceux  qui  laissent  faire  seront  complices  et  de  fervents  adorateurs.  Le  mal  à 

6) S’adresse à chacun.



l’œuvre c’est la République en marche7. Il n’y a d’égalité que le mensonge et la 
fourberie. Fuyez les bourgs, les faubourgs et les rassemblements, ils n’ont de fes-
tifs que la haine et la vengeance. N’entrez pas sous le pouvoir des menteurs et 
vous ne serez pas défigurés. Ne laissez pas le voile vous envahir et ne laissez pas 
aux cathédrales les manteaux de cendres car vous risquez de périr sous la ter-
reur et qui viendra vous délivrer ? Le manteau de la France, de saint Louis vous 
l’avez reçu et non de la République des fossoyeurs !  Ils ne font qu’abattre des 
cartes mais jamais ne remporteront la victoire, car la victoire ne peut naître que 
de l’épée de saint Michel qui frappera tous les impies et délivrera Ma France ai-
mée avant qu’elle ne sombre dans la terreur.

M (Marie) 21 01 22
La désolation qui vient est pour votre pays8 la marque du Diable. Le six, six, six9 
est à chaque porte l’entrée dans la désolation.

A (l’ange) 21 09 04
Il faut un glaive de Feu sur la France, le Ciel qui descend tranche ! 

J 23 06 30
Lève-toi et proclame ! Le Royaume descend ! Il y aura des luttes intestines et des 
combats. La France, ravagée, pleurera amèrement son apostasie. N’ayez crainte 
cependant, enfants, tournez vos regards vers le Ciel et vos cris seront entendus. 
Dans le silence de vos cœurs, implorez, demandez la délivrance et vous l’aurez.

J 23 07 01
France,  fille  aînée  de  l’Église,  tu  es  devenue  la  fille  aînée  du  Fomenteur  de 
troubles. Tu joues aux échecs et le sabot du Diable pose sa demeure. Échec et 
mat, que restera-t-il de ta superbe, petit roi sans vergogne ? Paris sera brûlé et 
toi, le fomenteur, tu seras détrôné. Alors, le petit roi apparaîtra, celui qui viendra 
sauver France et redonner aux hommes la force de l’amour. La Lumière apparaî-
tra et tout renaîtra d’en Haut. 

J 23 09 05
Ô France dévoyée, perdue dans les méandres du Mal, qu’attends-tu pour te rele-
ver ? Toi, fille aînée de l’Église, qu’as-tu fait de ton berceau de lumière ? Tu l’as 
abandonné au profit des malfaisants et tu t’es revêtue du manteau sombre et 
noire de la Bête qui t’attire et te prend sous ses filets. Qu’en est-il du temps glo-
rieux où tu Me révérais ? Non, tu as jeté au loin les plis de Mon manteau et tu te 
vêts de la pourpre noire, tu ceins tes reins du pouvoir de la Bête et tu livres ton 
peuple à la morsure du Serpent ! Qui viendra te délivrer de l’ampleur du mal au-
quel tu t’adonnes, qui te redonnera ta robe pourpre ? Dépêche-toi d’entrer dans 
les Parvis de ton Seigneur, Lui qui jadis fut ton Roi et qui te ceignait de Son ar-
mure pour te protéger car tu Le révérais et tu Lui abandonnais ton troupeau. 

Aujourd’hui, le troupeau, tu le mènes par la verge et la force, tu l’enlises dans les 
pas de la Bête, dans laquelle tu te vautres et avec laquelle tu te plais à négocier. 
Mais que peux-tu négocier, petit marchand d’infortune ? L’orgueil a pris tes vis-

7) Tout de suite après avoir écrit «en marche», j’ai reçu cette précision : «celle en marche».
8) La France.
9) Le 666 prononcé six, six, six.



cères et dans ton tombeau tu es enfermé. Relève-toi de la boue vile et perverse 
dans laquelle tu t’enlises, crie haut et fort le nom du Seigneur de l’Univers et tu 
pourras être sauvé. Mais non, tu bafoues les lois de Mon Église, tu te plais à 
jouer avec l’Épouvantail et tu perdras la bataille.
Lève haut la tête, non pour ta gloire mais pour la Mienne ! Du haut de ta pauvre 
hauteur, reviens au Pays de Canaan et fais paître tes troupeaux dans le pays de 
verdure et de paix. Tu as brisé les foyers, englouti les sources vives, chassé au 
loin les troupeaux de bœufs et de brebis, brisé ton peuple pour rendre gloire à ton 
image. Qu’as-tu fait de Ma voix, qu’as-tu fait de Mes commandements d’amour ? 
Tu pars à la dérive, toi qui choisis la Bête et tous ses acolytes. Mes enfants, tu les 
as donnés au pouvoir de Satan. Avec tes lois iniques, tu empoisonnes le Fleuve 
d’Eau vive dont Je vous avais fait le gardien. Vous avez outrepassé Mes lois, ser-
vant la Bête et ses acolytes. Croyez-vous que Je vais rester sans mot dire face à 
votre apostasie ? Non ! Vous serez dévorés par la Bête, vous tous qui la servez, 
votre pays sera piétiné et, par les troupes de Mes anges, reverdira sous le Soleil de 
Dieu ! 

J 23 09 19
La France, enfant, déclinera. Elle a pour pasteurs d’État de faux pasteurs dégui-
sés en brebis alors qu’ils ne sont que des loups affamés de pouvoir et de sang, of-
frant leur vie à la marque de la Bête. Vous êtes gouvernés par des loups et des 
louves, que le parfum de l’argent attire et rend féroces. Ne vous trompez pas de 
chemin,  ne les suivez pas,  ne les  écoutez pas !  Écouter,  c’est  entendre aussi. 
Leurs voix portent le fiel et le fiel s’infiltre en les veines de l’homme. Dans les tech-
nologies avancées, le Démon fait preuve de grande ruse. Évitez les discours qui ne 
sont que manipulation.

M 23 10 20
Par la main des impies, des successeurs des démons, la France a fait entrer le 
Diable dans ses parvis et le parvis de Notre-Dame a été ébranlé. Puisque la foi a 
été abandonnée par tant de vos dirigeants, comment la France peut-elle être gou-
vernée, elle qui était fille aînée de l’Église ? Aujourd’hui, elle devient fille du Diable 
et sera abandonnée de la protection du Ciel. 
Enfants, il y aura des grincements de dents et les persécutions aussi vont venir, 
car vos dirigeants imbus, pédants, sans foi et sans loi, abandonneront le peuple, 
le laissant à la merci des impies. Ils ont choisi et choisissent la destruction plutôt 
que d’avancer dans la Lumière et ils donneront raison à ceux qui les détruisent. 
Paris en flammes le sera de plus en plus et l’on verra surgir des drapeaux étran-
gers en lieu et place du culte de mon Fils.
Celui qui a laissé entrer le désordre et qui l’a fomenté aussi sera emporté dans la 
géhenne avec tous ceux qui l’ont suivi. Ils ont choisi de déconstruire et non de 
construire, ils auront beaucoup à souffrir dans le futur des temps qui ne sont pas 
les vôtres.

J 23 10 20
Les vents mauvais envahissent les nations, vos cœurs sont divisés.  Vous êtes 
aveuglés par tous les mensonges qui sont colportés mais, enfants de France, vous 
êtes surtout abandonnés par ceux qui devraient vous soutenir ! N’attendez rien 
de bon de ceux qui vous gouvernent, ils s’enfuiront au moment de l’épreuve ul-
time et vous laisseront face à l’Ennemi. 



Donne-Moi ta volonté et entre dans Ma Volonté, alors tes parterres fleuriront et 
d’un même cœur tous les parterres seront au diapason et la France renaîtra de 
ses cendres. Mais, par cendres elle passera, pour n’avoir pas écouté le vrai Roi, 
Celui du Ciel qui l’invite à se réconcilier au pied de Mes Tabernacles et d’être ainsi 
sauvée des blasphémateurs et des impies, ceux qui chassent Mon Nom au profit 
des mécréants. 

J 24 03 04
Pauvres enfants que le Démon égare et que vous servez !  Bientôt vous fêterez 
votre danse macabre ! Oui, enfants, la France sera châtiée et vous croulerez sous 
les horreurs. Pourquoi avoir choisi le non retour ? Comme le Diable, vous pronon-
cez le non serviam ! Pensez-vous alors que J’écouterai vos requêtes au dernier 
jour qui vient - et il vient vite ?

France, Fille aînée de l’Église, tu paieras ta trahison ! Pour quelques-uns, tous 
souffriront.

J 24 03 15
Ô France, ne renie pas ton Baptême car tu entreras dans la géhenne de feu !

J 24 03 17
La France a perdu son manteau de Lumière, elle fait allégeance avec le Diable et 
entrera dans la géhenne. La France a déshonoré Mon Cœur, elle marche dans les 
pas du Démon et elle suit sa cadence. Elle entrera dans la géhenne et souffrira 
beaucoup mais, puisqu’elle a choisi de servir le Diable et d’adopter les lois du Dé-
mon, Je la laisserai pendant un temps dans son aveuglement.

J 24 03 28
France, ô France, qu’as-tu fait de ton manteau de Lumière, toi qui l’as troqué 
pour la noirceur la plus extrême ?

J 24 04 05
La France, qui vient en aide aux autres pays, sera incapable de venir en aide à 
ses propres enfants. Et la discorde viendra, ce sera la déconstruction. Il y aura 
grande douleur.

Enfants de Mon Cœur, la France a choisi la voie du Mal, elle en paiera le prix et 
bon nombre de ses enfants iront dans la géhenne.

Fuyez, enfants de Mon Cœur, loin de la patrie de mort qu’est devenue celle qui 
était la Fille aînée de l’Église.

J 24 06 05
France, tu n’es plus un peuple de rois mais un peuple de mécréants, tu châties le 
bien et tu glorifies le mal, tu choisis la mort et la mort t’emportera. Les bons 
comme les mauvais périront et ce sera l’épreuve, la grande épreuve ! Et vous ne 
pourrez que plier l’échine et pleurer, mais vos larmes douloureuses ne seront pas 
soulagées, vos cris ne seront pas entendus. Le Ciel restera fermé à vos appels 
comme vous avez fermé vos cœurs à Ma Présence. Et vous vociférerez encore, au 
lieu de vous amender. Ainsi, par vos dénis vous glorifierez encore l’Infâme et en-
trerez dans sa tanière, mais une fois entrés, enfants, vous n’en sortirez plus. Tel 



est le sort réservé à ceux qui ne plient pas l’échine, qui entrent dans le refus et le 
déni et qui, ainsi, glorifient l’Infâme et le servent.
Pourquoi choisir le Mal, Mes enfants, pourquoi vous révolter contre la Lumière qui 
vous porte la connaissance, la joie de l’amour ? La chute, votre chute, est vertigi-
neuse. Vous ne savez pas plier l’échine, mais vous la plierez ; l’épreuve vous fera 
vous abaisser, hommes à la nuque raide, au cœur de pierre, aux lois iniques ! 
Peuple inconscient et orgueilleux qui défie Mes Lois et adopte celles du Malin, tu 
n’es pas entré dans la tentation, tu t’y es plongé tout entier, corps et âme, et dans 
la glu du Malin tu te débattras. Le juste Juge d’amour que Je suis te jugera selon 
ta justice et ton amour, et tu grinceras des dents face à la dureté de ton cœur !
Amende-toi, peuple au cœur impur, aux mœurs impures, aux lois impures ! Tu as 
choisi de déposer sur tes lèvres les lois de l’Inique et la géhenne t’engloutira. Dans 
le silence agis, dans le silence prie, dans le silence implore et élève ton âme en 
Mon Ciel de Gloire. Viens visiter ton Roi et offre-Lui tes présents. Ce qu’Il attend 
de toi est une union constante, un perpétuel dialogue d’amour, un abandon à Ma 
Loi qui n’est qu’amour et que Ma Volonté soit tienne. Ma Volonté, enfants, nourrit 
les peuples et les élève dans le sens de l’élévation. Ma Volonté porte la paix, Ma 
Volonté  est  nourriture,  vraie  nourriture  et  vraie  boisson,  Ma  Volonté  délivre 
l’homme des pièges du Satan. 

J 24 06 29
La France qui choisit le Malin, pourra-t-elle survivre ? Il ne dépend que de vous, 
que de chacun de vous, de la défendre et de la faire vivre par vos prières, par vos 
appels à la prière, par vos abandons. 

J 24 07 12
La France, ô Ma France bien-aimée, bien-aimée de ses saints, que va-t-elle deve-
nir entre les mains du Fauteur de troubles ? Je vous l’ai toujours dit, Je laisserai 
un temps les hommes poursuivre leurs agapes mais à l’Heure donnée par le Père, 
Je viendrai porter un coup d’arrêt et mettre à bas tous les orgueils. 

Ô France, ne te laisse pas briser, mais redresse l’échine, celle de l’amour, de la vé-
rité car la Vérité vous délivrera !

J 24 07 27
France, fille des rois et des prophètes, aimée de Ton Dieu et Seigneur, tu retrouve-
ras ta saveur première et dans Mes parterres tu refleuriras. Mais auparavant, il 
faut que soient anéantis par la Verge sacrée tous les faux rois menteurs, les faux 
prophètes de malheur qui t’ont menée à la décadence par leurs lois putrides et 
abjectes, leurs lois de mort qui Me font horreur et blessent Mon Divin Cœur.

J 24 08 01
Enfants, enfants de France, venez vous abriter sous Mon manteau, là où Je vous 
attends, pour vous couvrir de Ma protection et vous guider contre Mon Cœur. 
Chassez au loin le désarroi qui encombre et fait pleurer vos cœurs. Le temps de la 
Bête ne perdurera pas mais ceux qui l’ont adorée et glorifiée seront engloutis 
dans les flots de Mon courroux. Nul ne peut défier Ma Puissance. Toute injustice, 
tout blasphème, enfants, est sévèrement puni. La misère de la Terre, qui engloutit 
les cœurs, dans l’antre de la terre verra bientôt pleurer ceux qui prônent le blas-
phème. Leur réjouissance, enfants, sera éphémère. Nul ne défie les lois du Très-



Haut ! Ces enfants sont la risée du Démon qui se joue d’eux, et Mon Cœur est 
lourd de les voir partir vers la perdition mais, vous le savez, enfants aimés, nul ne 
se moque du Père impunément et tout blasphème mène en Enfer.
Vous le savez, nul ne défie Dieu, Mon courroux pour la France sera à la mesure 
de sa démesure !  Aussi,  enfants,  priez,  implorez  Mon pardon et  Moi  qui  suis 
l’Amour pardonnerai aux innocents, à tous ceux qui ont été bafoués, insultés, 
gravement opprimés par le blasphème et les blasphèmes faits à Mon Saint Nom. 
Nul ne défie la Loi du Père ! 

J 24 08 02
Se lèveront les vents sur les contrées, puisque tu n’as pas écouté la Voix de ton 
Seigneur et Maître, mais que tu as perduré dans ton apostasie et au grand jour 
as montré ta vilenie ! Pleurez, enfants de France, pleurez votre décadence ! Pleu-
rez, pays et peuples dévoyés ! Au jour de la grande décadence et de la violence se 
lèveront les temps. Ce jour est arrivé et ce jour vous verra mordre la poussière !

J 24 09 08
France, tu t’es vautrée dans la concupiscence et tu en paieras le prix. Penses-tu 
que Je vais te laisser impunie ? Non, tu es une nation rebelle et désinvolte. Tu as 
quitté le manteau de la prudence pour endosser celui de la désinvolture et du non 
serviam,  aussi  entreras-tu dans les  douleurs  et  ton enfantement  sera  fait  de 
croix, jonché de douleurs parce que tu as refusé Ma voie et emprunté celle du 
Menteur. Tu t’es liguée contre Moi qui t’ai portée contre Mon Cœur et qui avais 
fait de toi une nation aimée. Pèse tes maux avant que tes douleurs ne soient pour 
toi un supplice. 

J 24 10 12
Jusqu’à quand, oh ! jusqu’à quand, vais-Je supporter vos bassesses, pauvres en-
fants de France qui vous dirigez dans la gueule du Démon, dans l’antre infernal 
du non-retour ?
Tu vas tomber dans la ruine10 parce que ton cœur est plus noir que le charbon et 
que tu n’as plus d’âme. Tes dirigeants sont des apôtres du Démon et tu es deve-
nue la fille aînée du Diable. Oh ! Tu peux sourire et te vautrer dans la luxure, 
qu’adviendra-t-il de toi ? Moi Je bénis Mes enfants qui M’appellent et Je viens les 
délivrer, pour les transporter en Ma Demeure, mais ceux qui débâtissent Mes lois, 
qui promulguent avec fierté leurs lois de mort, sache que Je les écraserai. Ma pa-
tience, Mon amour semblent t’avoir fait oublier que Je suis aussi un Dieu qui pu-
nit jusqu’à la troisième et la quatrième génération11 ceux qui Me dénigrent et qui 
portent atteinte à Ma loi d’amour, Ma loi de pureté.

J 24 10 20
Priez, enfants de France, priez ! La foudre de Ma colère va s’abattre sur vous qui 
n’avez pas écouté Mes avertissements, mais qui continuez de vous divertir, de 
vous moquer de Mon Saint Sacrifice, de faire fi de Ma Parole de Vérité. Quand 
vous verrez la Lumière, vous serez surpris mais, auparavant, il vous faudra pas-
ser par la porte étroite, parce que vous avez renié Mes commandements, vous 
avez abusé de Ma patience, vous avez foulé aux pieds Mes paroles et avez adoré la 
Bête par toutes vos lois immondes et vos désirs impurs.

10) Le Seigneur S’adresse à la France.
11) Cf. [Ex 34, 6-7]



Priez, enfants de France, priez ! Le châtiment va être lourd, à la mesure de Ma 
Colère divine. Ne croyez pas échapper aux fléaux qui viennent. Comme Je l’ai dit, 
les bons comme les mauvais périront et la nature se révoltera contre vous qui ne 
l’avez pas respectée, qui l’avez brimée, tout comme vous vous moquez de Ma loi 
d’amour et bafouez Mes commandements. 
Priez, enfants de France, priez. Les fléaux vont frapper parce que vous ne respec-
tez pas Mes lois et que vous adoptez celles du Démon. À la mesure de votre déme-
sure vous serez jugés et vous souffrirez. Les fléaux sur vous vont s’abattre : tem-
pêtes, raz de marée, inondations, famine… Vous ne respectez pas Mon Enseigne-
ment, Ma Création Mienne, aussi vais-Je déverser sur vous Ma colère et vous li-
vrer à celui que vous vénérez, le Satan. Vous vous êtes moqués de Mes lois, vous 
les avez piétinées pour adopter celles du Malin, aussi allez-vous payer le prix de 
votre apostasie. 
Que ceux qui M’aiment Me suivent, que ceux qui Me renient soient emportés 
dans les déferlantes de Ma divine Colère ! Non, enfants, Je ne permettrai pas la 
destruction de Ma loi d’amour et de Mes lois ! Je pourchasserai les vauriens, ceux 
qui sèment le trouble et la tempête, ceux qui renversent et piétinent Mes lois, tous 
ceux qui Me narguent. Ne savez-vous pas que Je suis un Dieu d’amour qui punit 
le mal et l’iniquité ? Dans la tempête vous serez et la tourmente vous emportera.
J’ai envoyé Mes anges, J’ai envoyé Ma Mère et vous vous êtes moqués. Je suis ve-
nu par Mes prophètes et vous ne les avez pas écoutés. Aussi, vais-Je maintenant 
venir par la foudre et le vent, les raz de marée et les tremblements de terre. Je 
soufflerai sur vous Ma malédiction et vous serez rampants comme des vers.
Que ceux qui M’écoutent Me suivent, qu’ils prient et viennent s’abriter sous Mon 
manteau. Les vents vont souffler et les tempêtes ravager les contrées. La mer va 
sortir de son nid et le ciel envoyer sa fureur. Pluies, tempêtes, inondations, raz de 
marée… tous  les  vents  contraires  vous  bousculeront  jusqu’à  temps  que  vous 
pliiez le genou. Je vais écraser vos orgueils et Je bâtirai Ma Demeure que vous 
avez bafouée, moquée, raillée, vous saurez alors qui Je suis !
J’ai planté Mes vignes et vous les avez saccagées, J’ai arrosé Mes parterres et 
vous les avez asséchés par votre apostasie. Je vous ai porté l’Eau vive de Mon 
Cœur et vous l’avez rejetée. Ouvertement, vous M’avez bafoué, raillé, moqué, avili, 
chassé, traqué, Je soufflerai sur vous le vent de Ma Colère et vous n’aurez plus de 
paix. 
Je viens chercher ceux qui Me suivent et remettre au Satan les enfants de Ma Co-
lère, qui ont jugé et renié Mes lois, les ont bafouées pour servir et honorer le Divi-
seur. 
Je ne viens pas porter la paix - vous l’avez refusée - mais le vent de Ma Colère, et 
vous serez emportés. Dans la fournaise ardente vous serez jetés, parce que vous 
n’avez pas écouté Ma voix, vous M’avez injurié par vos lois impures qui viennent 
du Démon. Vous avez choisi Mammon, vous recevrez sa part : guerres, conflits, 
vents, raz de marées, tempêtes, tremblements de terre seront les fléaux de votre 
apostasie. Vous verrez alors quelle est Ma loi, qu’on ne se moque pas impunément 
de Celui qui Suis, le Seigneur de la Vie. Et vous mourrez dans votre apostasie.


